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		Suivez-nous sur les réseaux sociaux !

		

		Facebook: facebook.com/editionsaddictives

		Twitter: @ed_addictives

		Instagram: @ed_addictives

		

		Et sur notre site editions-addictives.com, pour des news exclusives, des bonus et plein d’autres surprises !

	


   Disponible:

  Colocs & Sex Friends

  Blessée, paniquée et démunie, Sarah fuit Miami pour Chicago, espérant trouver refuge chez son frère Scott.
Tous les colocs de Scott l’accueillent à bras ouverts, lui offrent une chambre, de l’amitié et du soutien. Auprès d’eux, elle peut se reconstruire et elle s’interdit la moindre erreur.
Sauf qu’il y a Jordan. Il est sûr de lui, protecteur, et insaisissable. Il ne s’attache jamais et refuse d’être en couple avec qui que ce soit.
Entre eux, l’attirance est puissante, irrésistible et les règles sont claires: que du sexe, pas de sentiments, et personne ne doit savoir.
Qui craquera le premier?
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   Disponible:

  Sexy Scandal

  Quinn MacFayden, homme d’affaires accompli exilé à New York, doit rentrer de toute urgence en Écosse afin de protéger le précieux héritage familial. 
Son vieux grand-père est sur le point de se remarier avec une parfaite inconnue de soixante-six ans sa cadette… Et il en est hors de question! Quinn en fait le serment. Lui vivant, Dawn Fleming ne fera jamais partie de la famille.
Mais Dawn n’est pas une future mariée comme les autres. Elle n’a rien de la croqueuse de diamants qu’il imaginait et surtout elle va savoir lui tenir tête. 
Entre eux commence un jeu du chat et de la souris. Une guerre où tous les coups seront permis et où succomber n’aura jamais été aussi tentant…
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   Disponible:

  The Boy Next Room vol. 1

  Hériter de quatre demi-frères d’un coup, c’est trop, beaucoup trop pour Céleste, éternelle solitaire, qui n’a jamais trouvé sa place nulle part. Envoyée chez son père biologique qu’elle connaît à peine, dans une immense réserve animalière au sud de l’Australie, elle perd tous ses repères. Surtout quand l’un des frères Farrow l’attire, la désarme et fait naître en elle des sentiments inavouables.
River est fascinant. River est en guerre contre la terre entière. River n’est pas pour elle. Mais River est juste dans la chambre d’à côté…
Et les choses se compliquent vite quand on accepte enfin de ne plus faire chemin seule.
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   Disponible:

  Enemies in Love

  Entre Mel et Jason, c’est électrique depuis le premier jour. Ils s’attirent, s’agacent, et chaque rencontre finit soit en dispute passionnée… soit en nuit torride.
Mais hors de question d’admettre qu’ils sont troublés l’un par l’autre, ils tiennent trop à leur liberté!

Seulement voilà, la meilleure amie de Mel et le frère de Jason vont se marier, et ils leur ont demandé d’être leurs témoins.

Et comme si ça ne suffisait pas, c’est à eux d’organiser le mariage car les futurs mariés veulent la surprise!
Forcés d’enterrer la hache de guerre et de cohabiter sur une île idyllique, Mel et Jason pourraient bien se laisser prendre au piège de la romance…
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   Disponible:

  Love to Hate You

  Étudiante à Yale, Jane est aussi brillante que superbe. Rien ni personne ne l’empêchera jamais d’atteindre ses objectifs ! Le dernier en date ? Séduire le mec idéal pour passer un merveilleux réveillon dans la famille de celui-ci, loin de son quotidien peu reluisant.

Sa cible : Matt Rives, fils à papa un peu écervelé qui tombe immédiatement sous son charme. Tout devrait se dérouler comme prévu… 

Sauf qu’il y a Stan, le demi-frère de Matt. Rebelle au grand cœur et au passé douloureux, il se méfie des filles comme de la peste !

Entre eux, la guerre est déclarée...
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		LUCY,
ex-suicidaire
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		PARTIE I

		

		


1.

Aujourd’hui est un jour comme les autres. Je me regarde dans le miroir à la recherche de nouvelles marques de vieillesse. Je n’ai que 31ans, mais j’observe que de petites rides de plus en plus nombreuses s’invitent sur mon visage. Ce reflet reste sans appel sur mon capital jeunesse, je serre les dents. Avant 30ans, on peut se réveiller à côté d’un mec sans se poser de questions. Fraîche comme la rosée du matin. On ne risque pas de le faire fuir avec nos poches sous les yeux, nos cheveux en bataille et notre corps qui craque de partout comme une vieille machine d’antan. J’abuse un peu, mais je me laisse encore quelques années avant l’issue fatale.

Une fois établi l’inventaire des dégâts causés par une nuit trop courte à travailler derrière un bar et à servir de pauvres types, je passe sous la douche.

La musique à fond, je me prends pour Beyoncé. J’enfile un jean, un tee-shirt bleu marine et mes Converse tout en chantant. Je passe ma vie à écouter de la musique. Le jour comme la nuit, mes pas sont rythmés par le tempo.

Clés en main, sac en bandoulière, je claque la porte et file à mon rendez-vous. Je descends les escaliers de mon immeuble, quatre à quatre. Dans le hall d’entrée, je croise le facteur.

– Bonjour!

– Bonjour, mademoiselle Lucy. Comment allez-vous, ce matin?

– Très bien et vous-même?

– Quand je vous vois, je suis le plus heureux des hommes, votre sourire illumine ma journée.

– Arrêtez, vous allez me faire rougir!

– Il y a du courrier pour vous. Tenez!

Il me remet un tas d’enveloppes mélangées à de la publicité. Je glisse le tout au fond de mon sac tout en lui faisant un petit signe affectueux.

Le temps est radieux en cette fin de matinée. Le soleil réchauffe les cœurs et donne le sourire aux gens. Je croise la fleuriste sur le trottoir.

– Bonjour, Kirsten!

– Oh! Bonjour, Lucy, me salue-t-elle en se retournant vers moi.

Je lui fais un petit signe de la main et continue en direction du salon de coiffure qui se situe au bout de la rue. Mon amie Marj s’est lancée il y a quelques années. Elle vivait en France quand elle a décidé sur un coup de tête de venir s’installer aux États-Unis. Ma petite Frenchie a des mains en or. Il n’y a pas une seule nana dans le quartier qui ne passe pas sous son coup de ciseau. En un rien de temps, elle vous transforme. Je l’ai surnommée ma bonne fée comme dans Cendrillon. D’un coup de ciseaux magiques, elle fait surgir la princesse qui sommeille au fond de nous toutes.

Je pousse la porte du salon de coiffure, et comme d’habitude l’odeur des produits, le brouhaha des pipelettes assises dans les fauteuils me fait sourire. On se sent comme à la maison, ici.

– Salut tout le monde! dis-je assez fort pour que même celles qui ont la tête sous le casque puissent m’entendre.

J’ai droit à des clins d’œil, des signes de mains et bien entendu un câlin de ma bonne fée.

– Hello, ma chérie! Ça va ce matin? Installe-toi où tu veux. Je finis avec Anna et je suis à toi.

– D’ac!

Je pose mes fesses dans un des fauteuils à côté de Mme Miller. C’est une dame plutôt âgée qui habite à deux rues d’ici. Elle a perdu son mari l’an dernier et depuis elle ne fait que de parler de lui. Elle m’émeut. Elle l’a rencontré un peu avant la guerre du Vietnam. Il en est revenu sain et sauf puis ils se sont mariés. Ils ont eu quatre enfants qui ont tous eu des parcours extraordinaires chacun dans une branche bien distincte. L’un est parti faire le tour du monde puis s’est marié en Polynésie avec une jeune femme dont il est tombé amoureux. Il ne revient que très rarement rendre visite à sa mère, mais il lui envoie de très jolies photos de famille. La fille de Mme Miller est architecte en Angleterre. Les deux autres enfants, je ne me souviens plus. Elle parle davantage de son défunt mari avec qui elle a passé quarante-six ans. Pour le moment, je ne peux pas faire la causette, car elle s’est endormie sous le casque.

Pendant que Marjorie termine son brushing, je sors le courrier de mon sac. Première enveloppe, les impôts. Je l’ouvrirai plus tard. Je n’ai pas envie de gâcher ma journée. La deuxième, la facture d’eau. La troisième…

Mlle Lucy Hay

Main Road

Tiverton

Newport, Rhode Island

C’est étrange. C’est bien mon prénom, ma rue, mais ce n’est pas mon nom de famille. Le facteur a dû se tromper. Je la garde dans les mains et l’inspecte sous tous les angles. C’est dommage qu’elle ne me soit pas adressée. De nos jours, les lettres se font rares. On envoie un SMS ou bien on passe un coup de fil pour donner de nos nouvelles, mais aucune trace ne reste, rien pour se souvenir du passé, des moments partagés, des mots écrits sur du papier choisi pour l’être aimé afin qu’il puisse lire et relire nos quelques lignes dévoilant notre cœur. Je me demande même si un jour j’ai reçu une lettre.

Tant pis, elle n’est pas pour moi!

– À nous, ma jolie! Que fait-on aujourd’hui?

Je sursaute, surprise en train de rêver.

– Oh! Heu…

– Qu’est-ce que c’est? me demande Marjorie intriguée par cette lettre rouge que je tiens dans les mains.

– Rien du tout! Le facteur s’est gouré. Elle n’est pas pour moi. Je lui rendrai demain matin.

Et je la range dans mon sac.

– Dommage! Je pensais que tu avais enfin trouvé l’amour.

Je regarde Marj dans le miroir, elle me fait un clin d’œil.

– Je commence à désespérer, lui réponds-je. Il ne viendra jamais. Je deviens vieille et ridée. Il ferait mieux de se grouiller un peu s’il ne veut pas se taper une mamie!

Marjorie éclate de rire et entreprend de me couper les cheveux.

– Tu as besoin d’un bon coup de jeune! Je vais te rafraîchir tout ça et te donner un peu de lumière, car tes cheveux sont si ternes que même un papi ne voudrait pas de toi!

– Peau de vache! m’exclamé-je en lui tirant la langue.

– Je me dois en tant qu’amie de te dire la vérité. Qui va t’avouer que tu es moche aujourd’hui? Hein?

– Je te laisse carte blanche, mais tu as intérêt à ce que je trouve un mec en sortant d’ici, sinon la prochaine fois je ne te paie pas!

– Marché conclu.

Elle me sourit puis commence à couper. Je préfère fermer les yeux. J’ai confiance en elle, mais à chaque fois j’ai peur. C’est plus fort que moi. Quand je vois qu’elle y va franchement et que des mèches de cheveux volent dans tous les sens, je serre les fesses.

Au bout de trois heures assises dans un fauteuil à croiser les doigts pour que Marj ne fasse pas de moi un perroquet, je suis enfin libérée.

– Voilà, Cendrillon peut aller chasser le mâle! conclut-elle en me montrant l’arrière de ma tête dans son miroir. Qu’en penses-tu?

Je reste bluffée, comme à chaque fois.

– C’est super joli. Je ne me reconnais pas!

– Regarde cette couleur lumineuse, aucune nana n’a le même blond. Il est si brillant et tous ces reflets te vont à ravir, ma jolie. Je suis la plus douée! se vante-t-elle.

– Je confirme! C’est magnifique, Marjorie. Merci!

– Allez! Va trouver l’amour au coin de la rue!

Je me lève et la serre dans mes bras. Je tiens beaucoup à elle. Nous avons traversé des galères, depuis nous sommes soudées. Au tout début, lorsqu’elle a ouvert son salon, les clients se faisaient rares et elle finissait ses fins de mois difficilement. Persévérante, elle avait dû rendre son appartement, un choix difficile. Je l’ai soutenue en l’hébergeant et j’ai tout fait pour qu’elle se sente comme chez elle. Une amitié est née et depuis j’ai une sœur de cœur. Elle n’a pas abandonné et je suis très admirative de tant de volonté. Maintenant elle est propriétaire d’un joli appartement pas loin de chez moi.

Je suis de retour chez moi en fin de journée, les bras chargés de paquets, je suis épuisée. C’est dans ces moments-là que je me dis que je n’ai plus 20ans.

Les escaliers auront ma peau un jour!

Je dépose le tout sur le comptoir de la cuisine en soufflant. J’enlève mes baskets en jetant mon sac dans un coin de l’entrée. Mon œil est tout de suite attiré par la fameuse lettre, qui vient d’en tomber et qui glisse sur le parquet. J’hésite puis la ramasse. Je la regarde, encore curieuse de savoir ce qu’il y a à l’intérieur.

Qui de nos jours écrit encore des lettres?

Ça ne peut être qu’une lettre d’amour, vu la couleur de l’enveloppe. Je la garde un long moment entre les mains pour combattre l’envie de l’ouvrir.

Personne n’en saura jamais rien?

Non! Je dois la remettre au facteur demain matin!

Fermement décidée à ne pas l’ouvrir, je la pose sur la console de l’entrée et je m’affaire à ranger les courses dans les placards. C’est fou, comment la curiosité peut être mauvaise. Ça m’avancera à quoi de la lire? Elle ne m’est pas destinée.

Je décide de mettre de la musique pour cesser d’y penser. Cette lettre me rend dingue. Je ne sais pas pourquoi, mais quelque chose me pousse à l’ouvrir. Une petite voix incessante qui me chuchote «Vas-y, ouvre-la!»

Elle m’énerve à vouloir me pousser à la faute! Je ne trouve pas cela correct. Je pénétrerais dans l’intimité des gens si je lisais ce courrier. Il est hors de question que je l’ouvre!

Après avoir grignoté un morceau, je me prépare pour aller travailler. Il est vingt-deux heures et je suis en retard comme d’habitude. Vêtue d’un jean moulant, d’un débardeur noir, d’une paire de baskets confortable et de ma nouvelle coupe de cheveux, je suis prête pour affronter tous les pauvres mecs de la région. Je ne pense pas trouver l’amour derrière mon comptoir. Cela fait maintenant dix ans que je travaille dans ce milieu et j’ai abandonné toute illusion à ce sujet. Je fais partie de ces filles qui espèrent en secret qu’un jour leur prince viendra les sortir de cet enfer. Je sais qu’il ne viendra pas en cheval blanc, mais si seulement il pouvait tout simplement venir… ça serait déjà pas mal, car le temps joue en ma défaveur.

Depuis quelque temps, je me questionne sur une éventuelle reconversion. Je ne pourrais plus servir derrière un bar encore longtemps! Si je ne trouve pas l’amour, c’est sans doute en partie à cause de mon job. Voudriez-vous d’une femme qui ne dort pas à la maison les nuits, les week-ends et qui passe son temps à servir des mecs bourrés? Franchement, qui voudrait s’unir à ce genre de femmes ? Mais que faire quand on a passé pratiquement toute sa vie à servir des litres et des litres d’alcool? Je vois d’ici mon CV en une ligne.

Un dernier coup d’œil dans le miroir avant de partir et hop, je file en claquant la porte.



   Disponible:

  Second Chance

  Quand Audrey accepte d’être bénévole au centre de rééducation de son meilleur ami, elle ne se doute pas que sa vie va basculer.

Elle, qui vit recluse depuis des années, rencontre des gens au passé douloureux, mais pleins d’optimisme et qui l’accueillent à bras ouverts.

Un seul homme reste en retrait: Joshua. Il ne parle à personne, se cache sous sa capuche, mais Audrey est étrangement attirée par lui. Il dégage une douleur qui fait écho à la sienne, ses yeux brûlent et il lui donne envie de prendre des risques à nouveau.

Audrey et Joshua sont brisés et méfiants. Et si à deux, ils pouvaient se reconstruire?
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   Disponible:

  Campus Love

  Maya débarque dans sa nouvelle fac avec un seul objectif: vivre comme une étudiante insouciante et joyeuse. Regarder les beaux mecs s’entraîner au stade, se chamailler avec ses copines et obtenir son diplôme, rien de tel pour un nouveau départ!

Mais faire table rase du passé est plus compliqué qu’il n’y paraît. Surtout quand William, le mec le plus sexy de la fac, jette son dévolu sur elle. Que cherche-t-il à obtenir d’elle? Qui est vraiment cet homme si mystérieux? Maya pourra-t-elle supporter d’apprendre la vérité?

La passion qui les anime pourrait aussi bien aider la jeune femme à échapper à son lourd passé que faire resurgir ses anciens démons.
 
De son côté, William sait que lorsque Maya connaîtra son secret, elle ne pourra jamais lui pardonner. Osera-t-il la séduire tout en sachant qu’il va la détruire?
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